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Résumé

Depuis une trentaine d’années, les instruments d’action publique (Lascoumes & Le Galès,
2004) destinés à rapprocher le monde des écoles de musique de celui de l’Éducation Nationale
se sont considérablement multipliés. Cette inflation légale, visible à tous les étages du mille-
feuille public, illustre la volonté d’un rapprochement entre deux entités qui se sont souvent
côtoyées tout en se distinguant drastiquement l’une de l’autre : ” L’Éducation Nationale ”
et la ” Culture ”. Ce rapprochement, enraciné dans l’évolution référentielle de la politique
musicale française (Veitl & Duchemin, 2000 ; Lefebvre, 2014), donne à voir des dispositifs
qui matérialisent des missions hétérogènes qui installent un cadre nouveau: à côté du pôle
d’excellence instrumentale qui caractérise historiquement le secteur (Lefebvre, 2014) se sta-
bilisent des pôles territoriaux (valorisation) et sociaux (démocratisation/animation).
Du point de vue des enseignant.e.s spécialisé.e.s de la musique - ” chevilles ouvrières ” de
ce rapprochement côté ” culture ” - la situation semble beaucoup moins linéaire. En ef-
fet, au plan national, l’évolution des modalités d’accès au métier (Pégourdie, 2015 ; 2014),
l’évolution de la formation, de la prescription (Cintero, 2019) ou encore les modalités de fi-
nancement des établissements d’enseignement artistique représentent une somme d’éléments
hétérogènes qui font coexister – en plus d’une incertitude sur l’avenir du métier - plusieurs
référentiels (Jobert & Muller, 1987) qui génèrent, dans le quotidien, une somme non-négligeables
d’incertitudes et de controverses professionnelles sur le travail enseignant (Clot, 2015), mis
à l’épreuve (Lemieux, 2018) par de nouvelles configurations, de nouveaux dispositifs, sou-
vent liés à cette injonction politique. Les évolutions des pôles de référence cités plus haut
contribuent à l’extension et la remise en cause de la dichotomie caractérisant l’identité pro-
fessionnelle des enseignants spécialisés de la musique (Regnard, 2011 ; Mark, 1998)

La prescription que nous nous proposons d’étudier dans cette communication – Le schéma
Métropolitain des enseignements artistiques de Lyon – ne déroge pas à cette règle, en ce
qu’elle promeut en tant que critère financier distinctif la capacité des écoles de musique à
générer des partenariats avec l’éducation nationale. Dans ce cadre, nous nous concentrerons
ici sur la mise en place d’un partenariat concernant des Temps d’Accueil Périscolaires entre
une école de musique et 7 écoles d’une ville de la métropole de Lyon.

À ce titre nous émettons, en guise de problématique, la question suivante :

En quoi les controverses professionnelles propres aux TAP illustrent une mise en tension
des identités professionnelles (Dubar, 2010) des enseignants spécialisés de la musique ?
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Cette communication sera l’occasion d’analyser, au sein de différentes écoles de musique,
les controverses liées à la mise en place de TAP dans le cadre de partenariats entre des
écoles de musique et des établissements scolaires répondant à une prescription politique
métropolitaine.

Nous proposerons, à travers cette communication, la présentation des premiers résultats
d’une recherche sur les identités professionnelles des enseignants spécialisés de la musique,
issue d’une thèse de doctorat en sciences de l’éducation encore en cours et qui se base – ici -
sur le matériel suivant :

- Une enquête quantitative portant sur 297 enseignants spécialisés de la musique Diplômés
d’État.

- 15 entretiens avec des directeurs d’école de musique

- 20 entretiens avec des enseignants

- 10 entretiens avec des techniciens métropolitains

- 5 entretiens avec des représentants politiques métropolitains

- Un corpus d’archives métropolitaines

Pour analyser ces données, nous nous sommes basés sur la théorie de la traduction (Akrich,
Callon, et Latour, 2006), la sociologie des épreuves (Boltanski & Thévenot, 2008 ; Lemieux,
2018) et la sociologie de l’action publique (Lascoumes & Le Galès, 2018).

Dans cette communication, nous voudrions présenter les premiers résultats de notre recherche:

- Les TAP cristallisent une somme hétérogène de traductions (Callon, Akrich et Latour,
2006) de la notion de démocratisation culturelle, qui circulent autant dans le ” monde en-
seignant ” que dans celui de l’administration.

- Les TAP mettent en tension des éléments fondateurs des identités professionnelles des
enseignants spécialisés de la musique (Enseignement vs Animation)

- La mise en place des TAP résulte de compromis locaux, leur sens est donc propre à leur
lieu de mise en œuvre.
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ciologie). Université de Limoges, Limoges.
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